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 L'HUMANITE ET SES PROBLEMES

 Sous ce titre, l'un de nos abonnÃ©s, M. RenÃ©            Convard, nous a adressÃ© une Ã©tude tort bien rÃ©digÃ©e 
          que son importance (prÃ¨s de 4 pages de « La Grande Releve   ») ne nous permet pas de publier. vous nous
limiterons Ã             en citer les passages qui caractÃ©risent la position de ce camarade.            Nous les
commenterons ensuite.

 UNE VISION DU FUTUR

 « Pour avoir une civilisation nouvelle, Ã©crit            M. RenÃ© Convard, il faut des hommes nouveaux. Aussi
l'instruction            et l'Ã©ducation de l'enfance est-elle ci' une importance capitale.
 » La rÃ©alisation d'une sociÃ©tÃ© qui serait            celle de l'Age d'or pour tous les habitants de la planÃ¨te n'est     
      sans doute pas impossible dans les temps futurs et rien n'empÃªche            d'en choisir une qui sera peut-Ãªtre
celle de demain, tout au moins            pour les principes de base.
 » Donc, le monde sera administrÃ© par un gouvernement mondial,            l'O.N.U. en est dÃ©jÃ  une Ã©bauche.
Les peuples parleront            la langue universelle, les lois Ã©conomiques et sociales seront           
gÃ©nÃ©ralisÃ©es, la libertÃ© de circulation            sera totale. Les crises engendrÃ©es par les destructions dues     
      Ã  lÃ  guerre, le sous-dÃ©veloppement, et toute autre            cause auront disparu. Le gaspillage ne sera plus de
mode, on fabriquera            du matÃ©riel durable. Chaque habitant aura droit Ã  un revenu            social de lÃ 
naissance Ã  lÃ  mort, il ne fera disparaÃ®tre            aucun des droits politiques mais il les complÃ¨tera par les droits 
          Ã©conomiques de l'homme sans lesquels ils n'ont plus de sens aujourd'hui.            Car pour vivre « libre » il
faut avoir de quoi vivre.
 » Le revenu social et la libre maternitÃ©, par l'emploi            de nouvelles mÃ©thodes de contraception, non
prÃ©judiciables            pour lÃ  santÃ© et non contraignantes, apporteront Ã             la femme sa libÃ©ration
complÃ¨te, aucune loi naturelle            ne la condamnant a dÃ©pendre Ã©conomiquement de l'homme.
 » Les Ã©quilibres biologiques entre l'homme et lÃ             nature harmonieusement respectÃ©s, la pollution ne sera
plus qu'un            mauvais souvenir... ».
 M. RenÃ© Convard poursuit sa description d'une sociÃ©tÃ©            idyllique, trÃ¨s proche de lÃ  sociÃ©tÃ© «          
 distributive » pleinement rÃ©alisÃ©e. Mais, pour lui,            elle n'est qu'un rÃªve rÃ©confortant.

 LE PRIMAT DE L'ECONOMIQUE

 Jacques Duboin et ses disciples n'ont jamais pensÃ©            que la transformation sociale dÃ©pendait d'un
changement des mentalitÃ©s            des peuples. Car ils n'ont jamais oubliÃ© que cette mentalitÃ©            rÃ©sulte
du rÃ©gime au sein duquel ces peuples vivent. Certes,            ils n'ont jamais, non plus, considÃ©rÃ© l'Ã©ducation   
        comme nÃ©gligeable, et la propagande que nous taisons par l'Ã©crit            et la parole en est la preuve.
Jacques Duboin n'a jamais prÃ©sentÃ©            l'Ã©conome distributive comme une rÃ©alisation de l'Age            d'Or
mais comme une nÃ©cessitÃ© des temps modernes. Il a            mÃªme dÃ©montrÃ© que nous vivons lÃ  pÃ©riode 
          historique au passage de le RaretÃ© Ã  l'Abondance, que            l'Ã©conomie capitaliste, faite pour un etat de
pÃ©nurie,            est et sera de plus en plus la proie de contradictions internes qui            l'obligeront, sous la
poussÃ©e d'hommes dont elle ne sera plus            capable de satisfaire les besoins, Ã  abandonner le processus      
     Ã©changiste contre un processus distributif.
 Les peuples n'agiront donc pas, en faisant basculer le rÃ©gime,            du fait d'une nouvelle mentalitÃ© mais d un
rÃ©flexe tout            naturel de dÃ©fense de leur propre vie. C'est l'avÃ¨nement            d'une sociÃ©tÃ© reposant
sur de nouvelles bases, dont l'Argent            ne sera plus le mobile et le but, qui, peu Ã  peu, les fera sortir            de
leur mentalitÃ© Ã©goÃ¯ste actuelle.
 Il est certain que M. RenÃ© Convard n'a pas encore pris conscience            que l'Ã©conomie capitaliste a atteint ses
propres limites. Croirait-il            au « Plan barre » ? Ce plan qui ne pourra rÃ©duire            l'inflation qu'aux dÃ©pens
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des hommes, dont le nombre de chÃ´meurs            ne cessera de croÃ®tre, et qu'aux dÃ©pens du progrÃ¨s           
en rÃ©duisant l'expansion Ã©conomique en deÃ§Ã             des besoins des hommes de ce temps.

 LE DESARMEMENT NECESSAIRE

 C'est avec raison que M. RenÃ© Convard souligne            « le danger imminent d'une troisiÃ¨me guerre mondiale...  
         du fait de la course aux armements » mais, lÃ  encore, il            ne voit le salut que dans un changement des
mentalitÃ©s, dans            une prise de conscience des peuples. Rappelons-lui que le commerce des            armes
est devenu une nÃ©cessitÃ© de survie pour les Ã©conomies            capitalistes. C'est par l'abolition de cette
Ã©conomie qu'il faut            commencer, et sans tarder car, en effet, le temps presse.

 LE CONTEXTE INTERNATIONAL

 C'est en rÃ©solvant les problÃ¨mes qui            se posent a notre propre pays que nous montrerons aux peuples de
lÃ             planÃ¨te ce qu'il convient de faire pour sortir de leurs propres            difficultÃ©s.
 Si nos pÃ¨res avaient attendu que toutes les nations soient mûres            pour lÃ  RÃ©publique, lÃ  premiÃ¨re
RÃ©publique            franÃ§aise n'aurait peut-Ãªtre jamais existÃ©.
 Sans aucun doute, une transformation Ã©conomique et sociale aussi            profonde que celle qui rÃ©sulte d'une
Ã©conomie distributive,            pose des problÃ¨mes de relations internationales, mais aucun d'eux            n'est
insoluble.
 Tout au contraire de ce que semble croire M. RenÃ© Convard, nous            ne rÃ©soudrons nos problÃ¨mes
nationaux que par une rupture            radicale avec les Ã©conomies capitalistes et, tout particuliÃ¨rement,
 avec leur systÃ¨me financier.
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